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Le conseiller communal Frédéric Mairy (à droite) a signé l’accord pour sa commune de Val-de-Travers, à une semaine de son arrivée au Conseil d’Etat. SP

Les quatre régions neuchâteloises 
ont chacune leur slogan
Vous connaissiez peut-être le slogan de 

l’Etat de New York, «The Empire State», ou 

celui de la Floride, «The Sunshine State». 

Maintenant, vous avez aussi le vôtre: cha-

cune des régions qui composent le canton 

de Neuchâtel en a adopté un. 

Pour le Littoral, c’est «Qualité de vie au 

cœur de l’innovation». Les Montagnes sont 

des «Espaces de liberté et de création». Le 

Val-de-Ruz, c’est «l’Ecorégion». Enfin, le Val-

de-Travers est libellé «Qualités naturelles». 

On n’est toutefois pas près de voir ce bran-

ding sur les plaques minéralogiques du 

canton. 

Ces slogans sont déclinés dans un «accord 

de positionnement stratégique» signé hier 

entre l’Etat de Neuchâtel et les communes. 

Celui-ci remplace une série de quatre ac-

cords signés dès 2017 entre le Canton et 

chacune des régions. Son but est identique 

à celui de ses prédécesseurs: valoriser les 

spécificités de chaque région sur le plan 

économique, touristique ou urbain. 

A Neuchâtel et sur le Littoral, il s’agit de ti-

rer parti des réseaux de recherche et de for-

mation pour développer les innovations 

sociétales portées par le développement 

technologique. 

Dans les Montagnes, on mettra en avant les 

milieux artistiques, l’horlogerie, l’urba-

nisme. 

Dans le Val-de-Ruz, les axes de développe-

ment sont l’agriculture durable, l’économie 

de proximité et le tissu associatif dense. 

Enfin, le Val-de-Travers se distinguera 

grâce au Creux-du-Van et à l’absinthe. 

«Un message cohérent» 
Ce marketing territorial correspond à une 

volonté partagée du Conseil d’Etat et des 

communes de présenter un message cohé-

rent sur des thématiques comme le tou-

risme, la valorisation du parc immobilier 

dans les localités ou la promotion écono-

mique. 

Cette vision commune doit permettre, se-

lon le conseiller d’Etat Laurent Kurth, de 

faciliter l’obtention de financements fé-

déraux. 

«La politique régionale a pour principe de 

cofinancer des projets. En simplifiant le 

processus et en montrant comment il 

s’inscrit dans une logique qui fait consen-

sus dans tout le canton, nous espérons 

voir davantage de projets réussir l’examen 

fédéral.» 

La mise sur pied et la gestion de l’accord de 

positionnement stratégique incombe à 

ObjectifNE. 

Cette structure privée constituée par les 

communes neuchâteloises vise à représen-

ter l’ensemble des régions du canton. Elle 

fait office de plateforme de coordination 

entre les communes elles-mêmes et l’Etat 

de Neuchâtel. 

«Présenter des projets pour lesquels un 

consensus a été trouvé par l’ensemble du 

canton est apprécié de la Confédération et 

des organismes chargés d’attribuer les 

subventions fédérales», se réjouit Frédéric 

Mairy. 

Le conseiller communal a signé l’accord 

pour sa commune de Val-de-Travers à 

moins d’une semaine de son entrée en 

fonction comme conseiller d’Etat.
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Le village passera  
en zone 30 km/h

CHAMBRELIEN

Le village de Chambrelien 

passera en zone 30 km/h. Ain-

si en a décidé, jeudi, le Con-

seil général de Rochefort, en 

validant à l’unanimité un cré-

dit de 34 000 francs.  

Celui-ci doit permettre, no-

tamment, de réaliser divers 

marquages au sol, poses de 

bornes et autres mesures de 

signalisation. 

Aujourd’hui, les divers quar-

tiers de Chambrelien sont 

soit à 40 km/h, soit à 50 km/h. 

A l’avenir, seule la route tra-

versant la forêt sous la gare, 

restera à 50 km/h. 

Le Conseil général a validé 

deux autres crédits. Soit 

59 000 francs pour finaliser 

diverses études pour le Plan 

d’aménagement local et 

200 200 francs pour rénover 

un bâtiment appartenant à la 

Commune, à la Cernia (sur 

les hauteurs du village). 

Bâtiment primé 
La séance a également été 

l’occasion pour le Conseil 

communal de signaler que le 

bâtiment polyvalent commu-

nal, rénové en 2022, fait partie 

des lauréats du prix solaire 

suisse 2023. Avec son toit so-

laire, l’immeuble est énergé-

tiquement autonome. MAH

Les routes de différents quartiers 

(en haut), ainsi que les abords  

de la gare passeront en zone 30. 
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Et voilà, le Chant du Gros a 
publié sur son compte Face-
book l’affiche 2024 du festival. 
«Toute belle, toute chaude  
et à peine sortie du four»,  
est-il précisé… 
Mais attention, gare au piège! 
Comme chaque année à 
pareille époque, il s’agit de la 
vraie affiche, donc le support 
de comm’, signée une nouvelle 
fois Plonk & Replonk, et pas de 
la liste des chanteuses, chan-
teurs et groupes qui animeront  
les scènes du Noirmont du 5  
au 7 septembre prochain (seul 
le nom de Pascal Obispo a pour 
l’instant fuité de ce côté-là). 
Pour le solde de la programma-
tion, il faudra patienter 
jusqu’au 15 avril. PTU
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Acrotec et la HE-Arc  
s’allient pour trois ans
Le groupe jurassien de microtechnique Acrotec, qui compte  
plusieurs filiales dans le canton de Neuchâtel, a annoncé hier  
la signature d’un partenariat avec la Haute Ecole Arc ingénierie 
(HE-Arc) pour le pilotage et le développement de projets  
d’innovation. 
Près de 80 000 francs seront alloués sur trois ans à la HE-Arc,  
en impliquant les étudiants des filières concernées, dans des 
projets de recherche appliquée, indique un communiqué. 
La collaboration se veut «prometteuse pour stimuler la recherche 
et le développement (R & D) dans la région et préparer les futurs 
ingénieurs aux grands défis des technologies de haute précision, 
notamment dans l’horlogerie», souligne Acrotec. 
L’entreprise produit des composants de haute précision pour 
l’horlogerie, la joaillerie, l’électronique, l’automobile,  
l’aéronautique et le médical. Les domaines de collaboration  
avec la HE-Arc concernent notamment les microtechniques, 
l’automation, l’électronique et l’informatique logicielle. LOÉ

NEUCHÂTEL

Un pacte d’amitié avec 
une ville du Québec

Le pacte a été signé en visioconférence par les représentants des 

autorités de Neuchâtel (ici Mauro Moruzzi, président du Conseil 

communal, et Daniel Veuve, chancelier) et de Blainville, dont sa 

mairesse Liza Poulin. SP – VILLE DE NEUCHÂTEL

D’un côté le non-filtré, de l’autre le sirop d’érable. Si ce mariage 
semble incongru, il est pourtant devenu réalité. 
Les villes de Neuchâtel et de Blainville, au Canada, ont signé 
cette semaine un pacte d’amitié. Avec pour objectif le «partage 
de connaissances et d’expertises et des échanges dans plusieurs 
champs d’action tels que les ressources humaines, les technolo-
gies et l’innovation, les communications, l’aménagement du ter-
ritoire, la mobilité ainsi que l’environnement et la transition 
écologique», écrit la Ville de Neuchâtel dans un communiqué dif-
fusé jeudi. Cette signature est une première entre deux villes 
francophones de ces pays, indique le document.  
Blainville compte 62 643 habitants. Elle se situe dans la région 
métropolitaine de Montréal, dont elle est la 18e plus grande 
municipalité. DMZ


